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La Préhistoire du club… 
 

out commence dans les années soixante, près du 

stade des ardoises. Là, sur une parcelle de terrain 

de l’usine Martin-Rondeaux est construit un court 

de tennis rudimentaire, dont le revêtement en 

goudron (semblable à celui de nos routes 

nationales) accuse de nombreux creux et bosses… 

S’y retrouvent quelques amateurs de tennis, nouveaux habitants 

récemment installés ou bien natifs de Saint-Barthélemy ; 

commune qui entre à l’époque dans une phase de profonde 

mutation et d’essor. Tous vont rapidement se regrouper autour 

du plus motivé d’entre eux : monsieur LIZE, Maître d’œuvre à 

la Claverie. 

A la fin des années soixante-dix seulement, en même temps 

qu’émergent les pavillons de la Venaiserie, la municipalité 

construit un deuxième court, en goudron également. Ce dernier 

situé juste à côté du stade existe toujours, et est aujourd’hui 

accessible au public. 

Il faut s’initier à la pratique du tennis. Dans un premier temps, 

cette initiation se fait sous l’œil vigilant et les conseils 

impératifs de Madame CLERC, fondatrice du club des Ponts-

de-Cé « les trois cloches ». Adepte de la plus stricte orthodoxie, 

elle s’applique à faire respecter les règles de courtoisie sur le 

court, et impose aux joueurs la tenue blanche avec col (donc, 

pas de T-shirts !) D’autres initiateurs l’accompagnent dans sa 

tâche : Ph. RAGUIN, J.PETER… 

La vraie naissance du club s’annonce, notamment encouragée 

par Yves BEAUMONT, responsable des sports à la commune 

de Saint-Barthélemy, et futur président du CDOS (Comité 

Départemental Olympique et Sportif) du Maine-et-Loire. 

 

 

 

 

Les fondateurs 
 

uelques joueurs décident de fonder un club, et de 

l’affilier à la FFT. 

L’ASCSB (Association Sportive et Culturelle de 

Saint-Barthélemy) est créée le 6 mai 1964, et 

déclarée en préfecture le 28. Ce même 28 mai, la 

section tennis s’affilie à la FFT, mais ne rejoindra l’ASCSB 

qu’à la fin de l’année 1970 (pour la saison 1970-1971). 

Figurent dans cette équipe outre M. LIZE : Alain et Catherine 

REDOIS (secrétaire), Yves RICARRERE (trésorier), Pierre 

Bouleau, Yves JEANNEAU (compétition), Messieurs PETER, 

VICQUENAULT et J.P. DENIS. 



Michel MURIAN arrive en retard à la réunion constitutive. Il 

interroge cette petite assemblée pour savoir qui a été élu 

président : « justement ! » lui disent ses compagnons, « le 

président élu, c’est toi ! » Un peu surpris, mais conscient de la 

nécessité de se retrousser les manches, il accepte. Michel 

MURIAN est le premier président de la section tennis de 

l’ASCSB. Il le restera de 1971 à 1976. 

Michel MURIAN deviendra par la suite président du club 

omnisport ASCSB, et accessoirement du Cercle Saint-Paul 

(boule de Fort). Preuve que le tennis mène à tout, et pas 

seulement au golf ! 

 

 

 

 

Les bâtisseurs 
 

n 1976, Pierre BOULEAU chef d’entreprise, 

succède à Michel MURIAN. Pendant son 

mandat, trois courts supplémentaires en quick 

sont construits. A l’image de la commune de 

Saint-Barthélemy qui voit s’accroître sa 

population, le club voit augmenter son nombre d’adhérents… 

 

La compétition se développe, mais les infrastructures 

présentent déjà leurs limites. Par temps de pluie, les joueurs 

doivent se replier dans la salle omnisport de la Venaiserie, et 

les multiples lignes entrecroisées sur le sol ne facilitent guère le 

jeu… 

 

En 1978, Yves JEANNEAU, enseignant à la FPA, devient 

président pour deux ans. Il contribue au développement de la 

compétition et commence à évoquer l’idée d’une salle 

consacrée au tennis. Mais c’est en 1980, sous la présidence de 

Jean-Louis CAUMEL que cet espoir devient une réalité : une 

salle de deux courts couverts entièrement dédiée au tennis est 

enfin construite. Rappelons le rôle déterminant dans cette 

aventure de M. CHEVILLET. 

Dans un premier temps, les lignes blanches sont peintes sur le 

goudron noir… Le moins que l’on puisse dire, c’est qu’elles se 

voient parfaitement ! Mais rapidement, la couleur brique et le 

pourtour vert plus harmonieux, sont adoptés. 

 

De 1982 à 1984, sous la présidence de Jacques BELLIARD, 

médecin généraliste, un premier club-house voit le jour, avec 

bar, salle de réunion, toilettes, vestiaires et douches. C’est à 

cette période qu’est enregistré le record du nombre d’adhérents 

au club : 699 licenciés. 

 



Les jeunes joueurs et joueuses de la première promotion 

arrivent à maturité, notamment grâce à la qualité de 

l’enseignement dispensé, et à la longévité des moniteurs au sein 

du club. Citons parmi eux : Benoît LERAYS associé à Philippe 

RAGUIN, ainsi que Hugues GUERRAUD. Citons aussi parmi 

les meilleurs joueurs issus du club : Virginie DENIS, 

Frédérique JOSSE, Estelle et Eve VICQUENAULT, et Valérie 

BLNACHET chez les filles. Olivier CHEVILLET, Christophe 

GODET et Christophe BONAMY chez les garçons. Le club 

rafle une large part du « butin » lors des compétitions jeunes 

départementales et régionales. 

 

En 1985 et 1986, Christian AUVIN succède à Jacques 

BELLIARD. La compétence des formateurs et l’esprit familial 

qui réside au sein du club suscitent un véritable engouement, et 

Christian AUVIN fait construire trois courts extérieurs 

supplémentaires pour répondre à une demande toujours 

croissante. 

 

Au fil des ans, chaque président à bénéficié de l’aide précieuse 

de quelques bénévoles fidèles au club : Marie THEBAUD au 

secrétariat, Catherine REDOIS au poste de trésorière pendant 

vingt ans, de 1974 à 1994, Alain REDOIS en tant qu’éducateur. 

Comment ne pas citer également un membre constant de notre 

conseil d’administration, longtemps responsable du secrétariat 

du club, en la personne de Nicole DELON, trop rapidement 

disparue… 

 

 

 

 

Les administrateurs 
 

érer un grand nombre d’adhérents suppose une 

organisation et une administration sans faille… 

La tradition veut que l’on change si possible de 

président tous les deux ans… C’est ainsi que se 

succèdent les présidents, donc certains ont le 

mérite d’accepter cette charge alors qu’ils ne sont que simples 

parents de joueurs, et non joueurs eux-mêmes… 

 

Jean HARDOUIN occupe le poste de 1987 à 1988, puis 

Bernard HUGUES de 1989 à 1990. Anne-Marie GUILLOU est 

la première femme à accepter le rôle de présidente de 1991 à 

1992. Contribuant au rayonnement du club, Jean-Yves 

ROBINEAU lui succède en 1993 et 1994, suivi de Loïc 

TESSIER en 1995 et 1996, et d’Olivier TOUSSAINT, 

compétiteur de bon niveau, en 1997 et 1998. 

 



L’administration du club recouvrait trois axes : 

 

1. La gestion et l’administration proprement dites : 

inscriptions, trésorerie, secrétariat et représentation 

diverses. 

2. La compétition et la formation : le club junior, les 

stages, les entraînements, les tournois, les challenges du 

club. 

3. L’animation avec la pratique en loisir, le journal, les 

soirées de gala, le double surprise de rentrée, les fêtes 

diverses, l’affichage, etc. 

 

 

 

 

Le troisième élément 
 

adame Aline GLAZIOU reste à la tête du club 

pendant quatre saisons : de 1999 à 2002. Elle 

amène le troisième élément : une salle pour un 

troisième court couvert, ainsi qu’un magnifique 

club-house. 

 

 

 

 

Les « récidivistes » 
 

arie-Paule RENAULT, joueuse de tennis et 

professeur de sport prend la suite d’Aline 

GLAZIOU en 2003 et 2004, et pendant son 

mandat, s’occupera de la rénovation des courts 

extérieurs. 

En 2005 et 2006, Pascal VANHOYE lui succède. Il assiste à 

l’éclosion des meilleures joueurs que le club ait connus 

jusqu’alors, et voit les équipes premières se hisser au niveau 

national. 

 

En 2007, la place de président est vacante, et le club fait face à 

une pénurie de candidats… Marie-Paule accepte gracieusement 

de la reprendre. Le temps des récidivistes est sans doute 

arrivé… 

 

Enfin c’est Caroline PORTALIS qui prend les commandes du 

club, espérant ainsi montrer l’exemple, et susciter une ou 

plusieurs vocations… Caroline est par ailleurs présidente de la 

commission des jeunes au niveau de la ligue de tennis et 

membre du comité départemental du Maine-et-Loire. 

 



L’histoire des clubs s’écrit ainsi au gré des volontés bénévoles, 

des présidents, et des équipes qui œuvrent tout au long de 

l’année. 

Rappelons une dernière fois l’importance de nos moniteurs et 

de leur longévité au sein du club, et citons parmi eux : Benoît 

LERAYS, Hugues GUERRAUD et plus récemment Yvonnick 

L’HURRIEC. 

En attendant de nouveaux chapitres, rendons hommages à ces 

dix-sept présidences ainsi qu’à leurs équipes, qui ont su tisser la 

trame de la véritable histoire de notre club : l’ASCSB section 

tennis ! 

 

 

 

 

Un revenant… 
 

n revenant à la présidence du club ! Il se vérifie 

une fois de plus que quand on aime, on a toujours 

trente  ans. C'est en effet en 1982 que Jacques 

BELLIARD prend la présidence du club  pour 

deux années avec un projet de « bâtisseur » (club-

house, vestiaires et sanitaires.) 

 

Plus tard, de 1988 à 1996 il accepte la charge de Président du 

Comité Départemental de Tennis du Maine et Loire, et dans la 

même période, de Vice Président de la Ligue de Tennis des 

Pays de Loire. 

 

Bien qu’adhérent toujours à l’ASCSB Tennis, son amour pour 

la terre battue le mène à occuper pendant deux ans la 

présidence d'Angers Tennis Club. Une position qui peut 

paraître inimaginable tant la concurrence entre les deux clubs 

angevins est grande et parfois même conflictuelle. 

 

C’est une période motivante et valorisante. Il travaille en étroite 

collaboration avec Patrick MIOT (Président de la Ligue), et 

Patrick GUERIN (Président du Comité), afin de constituer une 

équipe de jeunes talents, tous issus de la Ligue des Pays de 

Loire, et ont pour objectif de l’emmener le plus loin possible en 

championnat National. 

Au sein de l’équipe : un certain Nicolas MAHUT, et un certain 

Jo-Wilfried TSONGA !  

 

Nous ne savons peut-être pas aujourd'hui quels sont les 

champions de demain... Mais ce dont on est sûr, c'est qu'ils 

jouent  dans nos clubs ! 

 

 



 

 


